Les fonctions grammaticales: histoire, théories, pratiques. by Hamma, Badreddine
Les fonctions grammaticales: histoire, the´ories,
pratiques.
Badreddine Hamma
To cite this version:
Badreddine Hamma. Les fonctions grammaticales: histoire, the´ories, pratiques.. Ouattara




Submitted on 15 Dec 2015
HAL is a multi-disciplinary open access
archive for the deposit and dissemination of sci-
entific research documents, whether they are pub-
lished or not. The documents may come from
teaching and research institutions in France or
abroad, or from public or private research centers.
L’archive ouverte pluridisciplinaire HAL, est
destine´e au de´poˆt et a` la diffusion de documents
scientifiques de niveau recherche, publie´s ou non,
e´manant des e´tablissements d’enseignement et de
recherche franc¸ais ou e´trangers, des laboratoires
publics ou prive´s.
Journal of French Language
Studies
http://journals.cambridge.org/JFL
Additional services for Journal of French
Language Studies:
Email alerts: Click here
Subscriptions: Click here
Commercial reprints: Click here
Terms of use : Click here
Ouattara Aboubakar (dir.), Les fonctions
grammaticales: histoire, théories, pratiques.
(GRAMM-R, Études de linguistique française, 18.)
Bruxelles: Peter Lang, 2013, 300 pp. 978 2 87574
075 5 (broché), 978 3 0352 6330 5 (numérique)
Badreddine Hamma
Journal of French Language Studies / FirstView Article / June 2015, pp 1 - 3
DOI: 10.1017/S095926951500006X, Published online: 25 June 2015
Link to this article: http://journals.cambridge.org/abstract_S095926951500006X
How to cite this article:
Badreddine Hamma Journal of French Language Studies, Available on CJO 2015
doi:10.1017/S095926951500006X
Request Permissions : Click here
Downloaded from http://journals.cambridge.org/JFL, IP address: 130.56.64.29 on 30 Jun 2015
Journal of French Language Studies page 1 of 3 © Cambridge University Press
Book Review
Ouattara Aboubakar (dir.), Les fonctions grammaticales: histoire, the´ories, pratiques.
(GRAMM-R, E´tudes de linguistique franc¸aise, 18.) Bruxelles: Peter Lang, 2013, 300
pp. 978 2 87574 075 5 (broche´), 978 3 0352 6330 5 (nume´rique)
doi:10.1017/S095926951500006X
Cet ouvrage, actes d’un colloque international de linguistique franc¸aise tenu a`
l’Universite´ de Tromsø (Norve`ge) du 26 au 29 octobre 2005, re´unit 17 articles offrant
des re´flexions et des discussions critiques issues de divers horizons sur l’une des facettes
me´talinguistiques les plus controverse´es, a` savoir les fonctions grammaticales (de´sormais
FG). A` travers des cas pre´cis, les diffe´rentes contributions exposent et expliquent,
globalement, en quoi les FG usuelles en franc¸ais sont proble´matiques et aboutissent a`
des tentatives de re´formation et a` des esquisses de solution et des perfectionnements
dans diffe´rents champs d’application en sciences du langage.
La premie`re partie de l’ouvrage pose les fondements de la question en faisant un e´tat
des lieux critique sur les FG. Andre´ Rousseau (23–43), Marc Wilmet (45–62), Poul
Søren Kjærsgaard (63–74) et Hans Petter Helland (75–87) passent en revue les tenants et
aboutissants des proble`mes observables aujourd’hui, fournissant des inventaires raisonne´s
des FG les plus significatives, accompagne´s d’un ancrage historique e´rudit sur leurs
origines et leur e´volution depuis Platon, Aristote et Denys de Thrace et passant par
les grammairiens du 17e sie`cle. De ce riche panorama historique, qui ne´glige toutefois
l’apport de grammairiens pionniers non europe´ens, se de´gagent, d’une part, l’e´clatement
terminologique lie´ aux FG et, de l’autre, l’existence de nombreuses contradictions et
zones d’ombre dans leur traitement. Les auteurs finissent par appeler a` la ne´cessite´ de
repenser l’identite´ et les frontie`res entre ces artefacts a` partir de crite`res d’identification
clairs, formels et objectifs.
La deuxie`me partie du volume est de´volue entie`rement a` la conception pottie´rienne
des fonctions ‘casuelles/grammaticales’. Le premier article (91–96), signe´ par Bernard
Pottier lui-meˆme, instaure une interface tripartite entre un premier niveau de type
conceptuel, un deuxie`me niveau dit de ‘se´miotisation’ et un troisie`me niveau qui fait
intervenir les phe´nome`nes de modalisation et de variation qu’impose l’e´nonciateur.
Ce dernier de´cide, en de´finitive, de l’organisation et de la hie´rarchie a` donner aux
diffe´rentes composantes de la phrase de surface. A` la lecture de l’article de Pottier, on
ne peut s’empeˆcher de faire un rapprochement, ne serait-ce que pour les deux premiers
niveaux de l’interface, avec la conception mentaliste ame´ricaine repre´sente´e notamment
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par Ray Jackendoff, qui stipule e´galement que les constituants imme´diats d’une phrase
donne´e sont corre´le´s a` des repre´sentations mentales de´crivant des e´ve´nements, des
e´tats de choses, des entite´s du monde, des chemins de passage, etc.; de meˆme, ce que
Pottier appelle ‘se´miotisation’ trouve un e´cho dans les fameuses re`gles de re´e´criture du
programme minimaliste chomskyen. De telles convergences te´moignent sans doute
de l’inte´reˆt et de la validation de la de´marche de part et d’autre de l’Atlantique.
Une de´monstration empirique des principes the´oriques pottie´riens, pre´ce´de´e d’une
explication e´loquente et e´claire´e de la grammaire casuelle de l’auteur, figure dans un
deuxie`me article (97–131), duˆ a` Aboubakar Ouattara, ancien e´le`ve de Pottier.
La troisie`me partie du volume est de´die´e a` la place qu’occupent les FG dans les
formalismes logiques, le traitement automatique des langues (TAL) et la grammaire
valencielle he´rite´e de Lucien Tesnie`re. Graˆce a` l’article de Jean-Pierre Descle´s (135–
164), on y de´couvre la place qui revient aux FG dans la Grammaire applicative et
cognitive (GAC) de´veloppe´e par l’auteur et son e´quipe; en gros, elles y tiennent le
roˆle d’ope´rateur et sont en e´troit rapport avec la notion de sche`me se´mantico-cognitif
adopte´e dans la GAC. Dans le domaine du TAL, plus pre´cise´ment dans les Grammaires
d’arbres polychromes de´veloppe´es par Cori & Marandin (1993), Marcel Cori (165–183)
conside`re que les FG trouvent e´galement leur place au niveau de l’interface entre les
formes de surface et les repre´sentations sous-jacentes. L’article de Marianne Hobæk Haff
(185–199) constitue un de´bat autour des notions de ‘sujet’, ‘objet’ et ‘adjet’; l’auteur y
confronte sa conception de ces FG a` celles de Gilbert Lazard et de Michael Herslund.
La quatrie`me et dernie`re partie inclut huit investigations portant pour la plupart sur
des e´tudes de cas, aussi bien au niveau de la phrase que de l’e´nonce´. Il y est globalement
question des proble`mes que posent certaines FG, ainsi que de quelques substituts et pistes
d’ame´lioration possibles. Dans une approche pragmatique, Ingvald Sivertsen (199–208)
associe l’analyse des FG dans la phrase comme dans l’e´nonce´ aux intentions discursives
et aux actes de langage, et plus pre´cise´ment a` l’effet perlocutoire vise´, compte tenu
du contenu de la phrase comme acte illocutoire. Dans une perspective guillaumienne,
Dan Van Raemdonck (209–221) montre que l’approche des e´nonce´s renfermant une
pre´dication seconde gagnerait d’une analyse en termes de structures binominales, peu
souvent propose´e dans la tradition. A` travers une e´tude des segments de´tache´s, Franck
Neveu (223–239) fait remarquer l’e´clatement terminologique et la de´faillance des
crite`res classiques destine´s a` leur reconnaissance, voyant dans les de´veloppements re´cents
des recherches en macrosyntaxe (Alain Berrendonner) des pistes fe´condes a` exploiter.
Juhani Ha¨rma¨ (241–250) fait un e´tat des lieux sur les constructions disloque´es depuis
Charles Bally et montre les multiples divergences entre la dislocation en franc¸ais et en
finnois. Face a` la complexite´ et la diversite´ des segments pouvant occuper la fonction
d’attribut du sujet, Peter Lauwers et Ludo Melis (251–262) se proposent de clarifier les
choses en distinguant diffe´rents types et degre´s d’attributivite´; leurs the`ses s’appuient
sur les tests de pronominalisation et de pro-forme. Sylvianne Re´mi-Giraud (263–274)
s’interroge sur la nature de la relation entre l’adjectif qualificatif et les diffe´rentes FG qu’il
peut occuper en franc¸ais; l’auteur conclut que, dans tous les cas de figure observables,
l’adjectif garde son sens essentiel en rapport avec la description d’une certaine ‘proprie´te´’
du support qualifie´. A` partir d’un corpus journalistique, romanesque et de langue de
spe´cialite´, Odile Halmøy (275–283) scrute les diffe´rentes fonctions du participe pre´sent
et aboutit a` une classification de ses emplois, surtout du point de vue de leur fre´quence.
L’une des conclusions de l’auteur consiste a` dire qu’il est impossible qu’un participe
pre´sent remplisse la fonction d’attribut du sujet; cette ide´e nous paraıˆt contestable ou
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ambigu¨e, vu que les contre-exemples sont tre`s nombreux. Enfin, a` travers un compte
rendu du livre de Franc¸ois Cavanna, Mignonne, allons voir si la rose . . . , Anne-Rosine
Delbart (285–296) identifie une se´rie de proble`mes au niveau de la de´finition de certaines
FG issues des me´thodes scolastiques que l’on utilise habituellement dans la grammaire
franc¸aise.
Le 18e volume de la se´rie GRAMM-R constitue un grand pas dans le domaine
de la description me´talinguistique et deviendra sans aucun doute une re´fe´rence
incontournable a` mettre dans les bibliothe`ques universitaires, voire dans les bibliothe`ques
personnelles. Il offre des pistes de re´formation courageuses et ne´cessaires, qui pourraient
fournir un inte´ressant point d’appui pour une re´flexion et une application e´largies et
plus approfondies sur les FG. L’e´largissement se conc¸oit aussi bien dans l’e´tude de
nouveaux cas qui posent proble`me que dans l’ouverture sur les recherches contrastives
et, pourquoi pas, sur des e´tudes de type intralinguistique d’autres langues, voisines et
exotiques.
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